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4lal*r y i'tMii »*»p»
MHnÉpt à i'MiéTVTiMBt 4M oorpa «vant 
ludi^tin.

« »  M  «MC ohM«é-<h r«tu4ir4>vfii|l' 
quttn h»am te fa«*fcr> eérémepie qo» Tex»- ' 
9i0tUm ^mémn «iieli»»«U 4» I* poiwliUon 
hM.iwi«iw V *  reâwHw.

l.#|l«pv( im  Mvtltfs ont d«cM« de pni«r 
jtoMiUk^.r^Urrtmept un» »r»T»U ro «f« ;

e»rd» d» mèm» cottUur car l»ar deoil.
Au »i«fe^i*U«««rép«bUcaia«,UB crâp» 

eoum U

ht comm»n<l»Bt d»« S»Mur«-foi^plet't qui, 
<m '• Mit, »  offert la dIelfiNen t  la nnol^' 
IMUité trec c«U» de iwil* «a co«pa|nie, »  
oéwmoin-  ̂lavité »es hommes A aRSiUer aux 
obeèquM.

K côlé, lft musique municipale d ’
Oonnaire, a touIu, elle auui. participer à la 
cMmoniâ et y jou«r i«n uiarcbei funèbres, 
L e «  M«M.*plptioun et l«a  <^n ro iin ««

U i »ett«eripboQ9 |>our subvenir aux frai» 
d» i üDlerr«)Ui«Dt oot atteint un chiffre très 
éltvi. l A 4)ottbr»de<ti-ouroQu«« sem certai' 
ntment contidOrable, U plupart des atolitra 
de lont te rayon étant d<kîld«V» ù en déi>oser 
pUlsleurs eur chacun iw  o«rcaeiU.

U  «f**'ail Mta suçpfo'lu ft Anor, ù Sjins,

IM piat oa aonono.' rurriv.’-© <1.; .lfli'>{:«üon» 
d» I4U» «t de honb&ix.

Qno ttmira-4'il dn oette imrtimse nĝ h>ni>'' 
Wallon d’<mtri«r« ? tiHe est ln qnesllon tjue 
fc)ut lé monde se pô #. N'ou*» crayons pnur 

' notr  ̂paK ^uels jouraî-e •«ra onlm». d'uil’  
toutes lf8 pn'!caulionn «nt ét<* priae» 

I»otar «̂ vitifrua .
^  L m  r*n fi»rt«

renforts 4e troupes sont arri- 
Miî dans U jounicû dliler: Iç.s dfiu* rèBi* 
inent -̂da dru^Ms dci Chûlooi et d'BvreuiL 
roœpr«bî»e!irune scction do lanci-re. I.e 
odimsf^ers est également arrivé d« ('ambrai 
Mïftn an dwixiéme régiment «Vinfunlfirie e»t 
attendu d'un moment à Vuitlre

\ji Frattre pnlAîe la <Up«'oh€ Kiil7ant« Ju 
llavfe : «îette nuil un bataillon du IXK' régi­
ment <!<> l’ffnf', ft l'j'ff rtif lie'*()!► li' 
reçu l'orilr»? d<- tonir pivl ’i partir i>our le* 
d^ri^menK.bi N’ord.

En ^ire «n Ifflln Mt »'j»Klemfnliuvt.

La journée de Dimanche
u  journ-'e a ûté tr/;’4 •’ulme <i«oîf|H(' 1m 

ftsprits soient d* plaseii pluu Riir«*xciti‘ '«. f "  
leote éeieme K’*.t i rirdue -wnrne en wn v* 
tabi(̂  péiérinaye mr i» )d.*ee de t'Hÿli>>e <|U'' 
l«.H l:'.Jurnii*tM»s n apjwli«l |du> <|Uti U\ 
place de« Msriyr.'. i ^  mai»ons i ribl^s <le 
baUe« B'oat du reylo p»'} encore él<} rAfnii 
da»ti lialttfieor dw calé* W  pln.nie- de Miig 
Il ont mèKe pa» 6lé Iav#*/.

AU cafc OaUvarop-̂ , oii h» »ie»r ijiU(»t«uü 
r»t notl frappe «l«i Û >is iitiUe* dan» k  srnin* 
jine bnlle d.' I.ebe! a trawperc4 le cbaro- 
branle de la porte au 6 téoe, u-Uaver la Kall

Durand. Pr»f»t da Nord. U 0o«s-Prétet et le 
Procureur d» la RépubllotM 4'At»sm ». Il 
noas a été tapoasible de reMMllIir aoeun ren­
seignement u r  oetto eftirenw.

L *  «o l r é «
Les eafés ont eicore été fermés A huit heu- 
«  et la soltée a «té trAs paisible.
Il »B sera eertainement de même pour la 

n«il.
A  >%'16XEH1EK

A Wignabies qui est on lésait un faubourg 
de Cftahrai» eiiatMi d»wfc- AUbliasemenU 
consld*rables, ceux de MM. Booseu», l’hono­
rable cona»Ul«r gésAral. et l^egro».

Ces deux indMtrieli ont donné coBft  ̂  ̂
leu» ouvriers pov Assister aux fuutitllles 
de» victtthe» de ve«dre«.

Tne souBfTtptioïi poQr des cOTironnea a pro­
duit dans chacun de ces ateliers une somme 
de prés de deux eents francs.

MU. Boiissus et lie);K>s «fant voula y 
iotodre eUaoua une sMMrip«»n ds &■'> fr.. l»s 
ouvriers leur onl i-esp l̂ueusenient demandé 
'd«'r(rrioir bten Wswr A’fe'Tfstrascffiitiün non 
cai'HutOi'u excluaivoiii'.-ut ouvrier. le.s priant 
d’affet-l«r la^oiiime qu'ilt» vuuluiuiit leur ver- 

ir, à l'aulnl <le cuuron;iea<ii»liUL-ios.
Le ooBseil municipal d« Wigbeiiie>« se r<'ni- 

nlm ee matin pour demander le retrait imuié- 
dlat des (ro»i>n) qiti y sontcnntonné̂ K.

A la d/'miérrt bHire oa nciim .tnnouc*' que 
les pompi*M cl U miniquo »nnnl«»p«l'' de 
Wigneliies vont donnor leiir di'misclon.

I.?8 oiirridrs différent  ̂ éin1»llss*'mf‘nt'» 
qui désirent continuer le travail »ont 
dant décldi'i s\ faire «r«'vc si l-s troupe 
'en vont pas iminédiftlemt;»!.

Uae délégation roubaisianne. — l'ue dé- 
lé îition rottbaitiienue «kt partie co mutin 
cinq heures 11 ponr {''ouruiios. KHe doit a 
sister aux fnn̂ 'rnUles de* vlottm^s et se rot
pose des citoyens: î,epers, représentant les 
prud’hommes ouvriers; Henri rsrette, repré­
sentant l«w cliambtps syddlcflles ; Bouchez, 
le parti socialiste ri-Yolul.onuaire : Mi-nrs 
la llbre-̂ Mnitée. etc., etc.

!,•» dt-lAgaés porl r̂oiii une fauronne 
perl)**, (.{11' s Até exposée hi.’ i chez (;rtrfltp, 
de l'Aiius», r'*riné* de rose» eide 
por<’4aln«*. D.ms lo fond on y Ht l’inscrip- 
lion : Feifenition <lfs nxxof'iatui/)» oia 
^ocinlini-’i  de lioul-aic ct lie »<îi e»u-«

Un tr’ü large ruban violet, form; 
nttiii'l, se trouve sur ld cMit do la fouroniie cl 
sur chaque côté : Ah.v vkHi/u» re>-endi- 
miUonK rmri'tfi'en rt de l'oh
mits.

L ’opinion des députés d’Avesnes
ui.d’npî-', l’opinion des'i.'pii-

Houti»Btqu«lfme ............. ........ . . .
rim» pasaioni»!, mais nn crime d'argent qui 
l'est qa» d» rissa»»iBat vulgaire.
Moulins, 3 «a l. — La cour ooiUUmne Mme 

Acbet A 4 m b « mnn d »  tr*v»M n  fe rc ^ . 
elle esl déchue de tes droits matemeU ««t con­
damnée «n outre & payer ‘2.000 fr ne. \ h 
partie ciTlle.

L'audience e»t levé» à 0 heures.

N o u v e l l e a  B t n u g à r a s  

L 'èlecüon de I L  de S iim arck
Voici le résultat définitif de l'élection du 

30 anil t
M. de Dismarck......  lO.Mi iù\k
4rl|éhnaleld.......... .. ÔAHO »

lis d .VvHstins surTnffa tp de l’oitniiles ;
• C ckt. a dil .M. (niillemin, dans Uü 

cunacription m<>uif, lu '?o d'.Vvusiie.s, qn
cir-

oat allée'fe fixer profoadéas»at dans la si peu avancée’s parmi 
prtrt» de la euUin» oû el'.e»fcl<i<#MWüvAe.

partout, en consluluBi W  dégâts cau>és 
par la plomb» les oür'.«ux— Jes famm̂ ŝ sur­
tout poussentdes exclamations d>' Kurprî e 
et d'effroi.

Il résullo de l'cnqijùte fuite par la pluimrt 
tlesioumallsla^ qtie les soldats etniant aa 
nootbre d'uo» aoixuHUino. -<i«jnt cinqaante 
:iu tiwina ont dü tirsr en l’air, csr, n Mii a 
dit a »  geadarme. a ils nvui»nt toiis tiré sur 
Ja foule, ily aurait eu su moins, t-'ift i  
vietioMs.

Oa a reaianfué au ertat qu’aux bille
d» I^bel a souvent fait deux ou trois vlo- 
tiniea.

Ptuaicurs de iiod i-oufrûre<« ont unnoiioé ({u« 
la 1» eommandant cacar.er éluit ofiioier au 
140e ei qne i*'ôtaU iui qui avait onlonné lo 
fan.

ti»svui‘â sonl des gop» foripait îbios, 
fort honnèlen : j’ai i*«ine4 croire à des vio- 
leuvies de iour part ; l>-.4 iii üs hoculisie  ̂sonl. . ---------  . . ...

«'■missairea éialt‘at 'rsiins préelifren fnveur ds 
la manifestation du ier mai et de la limita­
tion de >n journée dp travail, du minimum de 
saluire : »<» esprits i»ouvut«nt Ain snrev 
tés: nnis. quoi qu'il en soit jo ne m'< 
pliquo pa» !a cnuse de oe déplorable

Le procarevr général, dans le téquisltoire. I M. T>eTU]ers, bonrgmeitre, a reçn ca matin I f 
lUtiaBt qua Mme Achet ne roramlt pai un {la lettra suivante que je transcris mot à mot :, I

vilités distinguées.
< secrétairc-adjûlnt.

» B. LAUAfT. ». 
ikdua laaLiaalura «a trouva ie timbre du la 

soclétî; « s  de devoir sans droit, pas de droit 
saas deTûlr. — Cbanibre syndicale dê  mi- 
mrsrttttfc de'Salnt-Glllas/lit^re)
LeSlrois délégués sonl arrivé 11 h m 

Os oM denandé A pouvoir organiser deux 
mætiMe'^'ir calm'»r les crévtstea, un ou
................ 'etunsurledesau),.

tro. craignant de proup«r trop

A  H.ADTMOXT
La srére dee hrniiiroirs de ia Snmlm* 

tinue daDs le caloui le ptU' complet, qui. d’uil­
lours, n’a pas cessé de régner «féa le û 'lint dn 
différend qni a éclaté entre l'adminlstrati m 
’ ■' sine el les ouvriers. — Ceux-ci n'ont pai
...... fltion de réduire l^ars pnHentions qu'il;
con^Ŵ rent - ômmotru» admt îble*.

A  LYON 
Lyun. a*Ai. — Les anarchi8tpsonnlinii<»nl 

à cnu]>«r tea oAbles téb̂ ptionique!̂  riusienrii

turede ia bourse du travail.

ÎEIri. B e la ; l< a .u .e
A  UÉGE

Clng cents cartooches tirées par la troupe
i.iè '̂S,2.mai.— Ce matin des bruit* alar­

mants «on raient eu ville, on ne parlait de 
rien moins- que d'attentats à la dynaiaite 
que la geadaiakerie. requise pour assurer i'< 
dre, avsU dû«hargsr la foule el fair« usng« 
de stes armas, qu’il y avait plusieurs niorts et 
nombre de blessés. Sens avoir toute l impor- 
lanee qa'on isur attribuait, les faits cepen­
dant sout d'uaa granos gravité.

«lo iiiatiih, uae grande en'ervariosnoA réy 
i  TiHcur. J»mepiH> ot Saint-Nicoltts. 
neurs du Korlai' entr'autres étaient tr̂ s 
rexcit*iR. Ils »o rendirent A la liouillèi-e du 
llorky et intiuiid<’‘rent le» ouvriers qui d<>v 
CHDdaî l̂ dans ]a mine. Ne pArvcnant pas A 
leur faire eosser le travail, ils lirent iinvtcr la 
maciiine. >

Immédiatement la geodarmori** prés'euue

celle-ci no se dispersa pas et coutiiiua A 
lajiĉ ir dos projectiica dc toulo esf-éi’e. Le 
commandant prit 7>bticnco; ses i)<>mm*ïi) 
t'iaicnt dans to fond du Iforlay, quand tout 
coup toml).i des hauteurs unô gr>'ie de pier­
re». L'i débordée, lit usage dss

oSaint-Oille». lodmaiKKl. 
h Mottaicur ie bourgmaftr» de Sl-Nicolas ! 

) réunion générale ayant été lenue '

____- incident dans l'intérét de la
IM auaai bien quo dans celui de l'onvrier. 
* Agréex, monsieur le bourgmestre,

meeUâ s aor lo territoire d» Uége.
Coi meetings anront Heu tantAt rues Saint- 

Klcolax et i^int-Liurcnt. J.es déiéguî s ont 
Ji'Uiandé en outre de cacbi-r aut.'int que po.-̂ -

culmeé.
l.e parquet de J.iége est arri'é A3heu 

pour interroger lee grévistes nouvellement 
orrélés.

L'esprit de la troupe est excellent.
r.a Louviére, mai. — La fèdéraibn des 

mtneare dn centre a voté A l'uRaniniité des 
WAgués pfésents l'ordre du Jonr snîvant 
L’.onsidérant qu'il ost uo devoir A loiis los m 

dfi s’ontr'aidcr, U est décidé : que, .«-i '

LES SAU VETEU RS DU NORD
ILeraeu lieu laféte annuelle de la Société 

des Saueeteun du Nord.
La musique d’Haubourdin a prété A oelte 

solennité son coucours habituel. A midi, c'é­
tait la messe traditionnelle A l'éRlis» Bt-Mau- 
rlco. Puis, A trois heures, on a distribué,dans 
la salte du ConservAtolre, les récom.̂ onsos 
méritées pondant l'année ItiiM.

A l’entrée de M. Ijebon, préxident de la Üih 
été, eldes membres du buresu, la musique 

d'Kaubonvdis jioua la MttrinHmn, qvi «lA 
-chnleureuBCment applaudie par tous les as- 

istaats.
ApW's «voir pris place au bureau.

f.He. Il dit qne les sanvctoiirssont des bravés

3ni font leur devoir sans désirer les applau- 
issaments. 11 donne ensnite communication 

des lettres d’axcu^oaqui ont étéadr»ssé«» par 
MM. le préfet, le secrétaire général de 1» pré­
fecture, le général, le maire de Lille (qui s’est 
fait représenter par M. Bisqoin, adj< ' “  
C’.>ttignies, vice-présidi»nt de la toclé' . 
sous-prî let d’Mazobrouck, ies . é̂uatears, dé­
putés, elc.

M. Basquin, <«n quelques paroles bien 
tics, assure la société ue toute la sympathie 
de l’administration municipale etdclu 
entière.

Il esl heureux et honoré d’assister ù ĉ tte 
fi'te de braves gen*.

M. Vander Linden, vice-président de___
ciété des Sauveteurs du N'ord, section de Bel­
gique, offre au président, M. Lebon, un ta­
bleau qu’ila peint lui-m''me, on le priant de 
l'aecepter comme gage de son estime et de “■

des de romerclement au nom (Te la presse et 
lu.t A la Soeiélé. .

Knfln, M. le docteur Dutilleul termine, tré» 
humorititiquemcni là série des toasts en di­
sant, au nom des mé-tacina »t daa pharma­
ciens, que ce sera pour eux un double plaisir, 
de sauver de» sauveteur».

M. Raoul clôture la séance et le banquet 
X proposant un vivat en Hionneur de M. 

Lsbon, la préaident.
Et chacun rentro dans ses foyers enohaoté 

de sa ja»ri»é».

leurs frères de travail dans leurs revendica- 
lions.

A  HORNU
Uier, dans la soirée, une trentaine d'ou­

vrier  ̂houüleara en grève, surexcités pixr de 
fortes îiîyatiwis. sont venns assiéger les 
bnreau* dn charbonnage du Orand-Homu.il» 
ont ramassé dea pierres et iis les ont lancées 
dsQs.lea fenêtres des bureaux tout en profé­
rant des menaccR.

La gendarmerie a été mandée aû silét- Son 
Arrivée n'a pas intimidé les mutins qui ont 
luit pleuvoir des pierres sur les gendarmes 
deux de ceux-ci ont été blessés. L'escouade a 
alors mis sabre au clair et chargA lu foule, 
deux des ouvriers ont été blessés de onups de 
sabre. On a procédé i\ aix arrestations, 

m:iiXiÉHE iiPA iii:
:Jmai. — On est moins alariii'

•aides!
pris des mesures du précaut o 

réunion j.r

Li liaukw
__s genJaruws épuisArent toutes Inirs

uuiiûUoaii, puia tse rapiiérenl : l'uo d'eux avait 
s«i vOteuiauts en lambeaux. Deux grévistes 
restùi'iiat sur Ut «arreau.

(Juarautabouimasdela gendiirneriede Liég« 
farent fvquis et arrivèrent vers midi. M. Boc­
quel, procureur du roi. nccompagn*- de M, 
Tburion, «t do M. ♦V)t4W«retuy jiig«
d'ioatruction. aont urrivAs sur les lieux M 

iSunteuperiniineace ù l'hOtei communal de 
Siint-Louia.

Oiua HrretlaijQUS nut été opérés A eetto 
[). j iie ute. une voiture cellulaire vient d'emmener 

les prijionniei» A Liégo. Le gouverneur île ia 
. Jerraittel’.mcosoir pour rae ren-hi. ù provtow, M. P«ly de lUo^, b m I «ttt 

Kciurmie»; jo vni» it« (tSTOiivr.r U | ’i  Ç»™” ». ï ' » » » ' .
Ïériti', M nlora i.eul-.'tre m« iWcM»nit-J« à | Uo. g l » ï « l »  ta  i«nlj«U d«» ku pr'
iirmilre [wrt 4 U d»cuwim (le l'interpella «boc» du I*tr«rï*KMce<|ui rtgD«, U

pour 1

. élédi'
.. cid̂  dAiaire ocou|>er i«a communes trouMéê

M. llerlMoq. déiml» d'4v»ioeï m.'œ», tloû  ! l'ar l'iirmée. IV-ox e«c«droo« de l.nciere 
tait uue répoosi' .dentique en ca qui cmeern» | a(r««i.ver. . k. M  >ur 1« lieoi ; 1.» 
l oiimt et le tompirament de» habitant» de I ÇommMMr à p«ltoi»ller. Ueux bataillon! d» 
cette réKlon. | lie régimenl ootqaitté Liège à . Ii., Boit [lUi

M.Herl)«c.iajonlo:. 11 faut dire , . , , , , w,
>i, «ulicu j/uvoyer îlenufautetie,on avaitl ^.rw l^ctaultourfc, la Undi- forte de SOO 
envoyé do la cavalçrie, rien d'aussi tragique | environ, s ast «ürigée

Le» ouvriera prétendent au contraire que ^̂ ^̂ ^
M. CaoeriM. qui coniinandait le «le, ii refuii ; dUMryr'lVs a'tïrouliimeiiT*!’ 
d. (aire lil«r. ............. r

Si& sateur e t  d iÿ u t é s
Ai., JdAiima I>Ĥ omte sénaïAur est venu r 

iolndreA Fourmies M. Ouillemm dépulAoui 
V é4aitarr«ré ia viü». Xaus <iaua opt viaité les 
lleoxoù.la ewttlsio»»^ produite ; iù-oat ̂ té 
•ecMUila avaa la pJi^graaOâ aympalhie.par 
la wpulation, heurcuM de trouver aos repré­
senta uts au milieu 'I elfe dao- la triste crise 
.jn’ella tiaverse.

M. Da»av qui doit aujourd’hui interpeller. 
l»| iiw >wiaTO«>nt est venu faif» une enquête

, . _______ , . . le char
u - -iu« ! bounag® de Lahaye, û bt-Ni<-ola8 (L'ége^ La

i. tandis qu'il sufit d’un temps de galop police de la ville in fori^  éU|t en nombre
■ait arrivé : l'infanterie n

. ... ......,..^.......1-. pour garder cette houillère qui occupe
Mais voilà, i  Avo«ue.i, vjlle frcnliore, i ouvriers. Quelques-uns seulement travail- 

i nous n’avons pas de cavalerie ; il ' ‘
j qu'ii ValiMuicnnus ou à  (̂ umbrai ! •

1 ûil>''ieot.
I L»s espriU eont fort m 

6 grève importable poui

I V  o  s

D E P E C H E S
•aiiendaa

da vendredi. I l’Avwitr de F
é4» Baudin, dé-

mU du Cber, cbas pluoiaur* bi— é» al a in-1 
terrogé un grand nombre d’ouvriers.

a éti remarqué également dans la journée. i 
Ma Du«ay •»! i«pMti a»!»! poor Pari», par |

la traia d*«k»f >»''«rê -
U m ftksx b ra it j

. Pl^ltéitrs onvriers nons ayant assuré de 
tVès sonne fol qu'un soldat, originaire de 

. t*0V ’aik« q«i >e voukit pa» tirer aur »e» coa- 
^ y » f t »  avBit «té Maasé d^B eonp da revol- 
var iMir »oa ofBeler. ^om avons vc«ln Mre 

»M«»aflon q«i «OUI pardssait 
l»vr«*ee«Mabl<- et non» nous sommes ren- 
«toi anssltAt chez W  parents du jeune mili­
Uire.

J4 $ «MTsiera qui oobs avaîMt acoMapag»és

i t r t r r  ~  <1* C l » » » * * » *
HMèaMa-VOla m  l’avait pae encore quittée Moulins. 3 mai. — La salie eit comble.
^  - ..................... ....  M« WaM»eic Bonsseau plaide an nom de la

L’éleptiflii sénatoriale de la Seine
teia.atta i.

Inscrits, Rl*5>. — Volants.
Majwité absolu», aw 

MM. RsnéOoidot. . . . lO-j voix (RLI i 
r^nis Donnai . . . t »  »

Divers et bnlletins nuls . ^  *

E le c t io n s  L é g is la t iv e s
Scmtin de baltotlnge 

I.e Blanc, 3 moi. — M. Morojix, répuldi- 
eaifi, /9d0 voix, élu. — M. de BeauregarJ, 
conservateur, /-><i 

Toura,3 mai. -  i »  cireonscrioüon : M. 
TUipliJoi ...........

10,'fil*'

! l‘«U c . .,
________ ., ippréhenBioD». Les mineur-
de la rive gayobe et surtout de Tilleur at d« 
.Si-N'ieolaa se montent faoUemeiil la léte.

Le 12» do ligne sera cousigné et tenu de 
main aous lo  armes, pn̂ t K partir au |>remieT

^I*^raittg. la ville est relativement calme.

I f f / ï a . ’^iiî.Knr'i’an'f i‘.T’£ , ï ï .
l'exemple if ii mineurs de ia rive gauche 

‘rait réagir sur eux.
T.iéff«. une assez grande animation règne 

j;Llessocialiste6discutent lai 
. it̂ ée. Ces événements ont 

vivement frappé notie Dopulation.
Liège, S niai, îi b. o*8ofr.-- La soirée d'hier 

a encô»« « ê  àHMz ajllée ft Salnt-Ntcolas, 
Comutejevoil'é l'fci dH, les troupe» occupent 
la commune. Tne co*pagnie do He de 
se trouve au charboniage du Horlay; ui 
loto» e «  au Pîion de la Haye, »m autre 
peloton occupe la naison communale poot 
orgasiser lee pafroailes et an l>e*otn ronfo  ̂
eer le» points mroaeés. t'n escadron de lan­
ciers et vingt gendatpies occupent également 
le Horlay.

Le commissaire de Mlice Halieux a arrété 
la nnit les frères d..., nie Grimbei
indivMnS a-̂ alent ttrt sur lui pt.... . ._
journée. Ils étaieni poHeurs de deux revolvers 
calibres 9 et d» d ix -s ...........................

Il »rt»-ré,

«t qv'il était tr^i Uen poHant.
ÇirWaita d'Istroduetion de dynamite et 

«O M »  p (j la froAtiére belge a'ont paa d* 
4e fBkar «te  c»ia  ̂^ae nou» avons éti h 
eei* i» j* iiiiw A »É w t.

«U  rwtùM aux joi

‘  - r^abüaatBda k  fM S»* 
, qM te «teur

4M ù«LM .lB tM ral 
____ t «  eimt le l»r  eorpe

partie dvile.
^ n  Iul, Mme Achet a tendu au notaire un 

■p»*fa pour «e îtbérer de sa dette et pour s’em­
parer îU aon argettt.

Le Bolair» n’a nullement voulu la violen­
ter: c» B’»at pas UB erime passionne! mais un 
erlme d1ntér«t.

L^voottt termine en demandant une peine
exemplaire.

Moulina, 8 msi. - L'audiaaco eat reprise 
A '.i h. ÎS. Dans la sallo !’ag:tatton est 
•xtrêm». e’a»l A rrand pein» qu» le calme 
s» rétaMit, quand m eonr fait son entrée.

Au detion, Qike toule immen»» assiège Ih 
‘ portea dn l>ala(« àê Jn«t1ce.
' L» servie» d’ordre a du Mr» doublé ponr 
matnlemr le»eoi1»nt A dtst»noe.

L» procarew glftéral. M. Gubian a bi pa- 
rei» ponr prootf&err son réqoürtoift'. Il t̂ ut 
’Mj'énmlfMKore, üt-il. e *  Je reste »ci< le 
charme èe n  beUe pktdoterie {èe &<̂ s i  >oa 
MlaBdM es natta, maf» ll s^gtt ponr m<>i de 
r»l»v«r n m p n ^ l et ttiâAêlnx défi qui • 
MJiUAlaaDeM^.

(Test 4» la mort d’un homme qu't saci- 
An noa da eta intéréU aacréa, Je fais »r>i> <

' I  JufAc, A l e i f  litoavaiiUnle
Çr«mrtor (inéral qui HtattaatiM. t  

coBir» Mme

i  fonctionnaire.
Le» individa» ari4lés hier, daos la journée 
\ été interrogés i Kaint-N'icolas. Sept d'an-

W alreM pi»

geixlanhee <rt la  Moton de lane e 
Catta nuit, l«e priâtes ont mis fen A _. . 

guértle » «  ptaBeSs d» ehemin de fer de la 
houi'Iére du Horl^.

on ne saurait Arep louer la conduite de 
M.itovlll»r(i,bo<98aieBtre qui ext ssns oesse 
A i.i t'‘te âe» trorte et de la ge.ndarmarie »l 
4ui »  slaai évfé bi«n des oolYÎ Ion» 
irlaala»,

PluiMttf»fbi»C*IA. il a failü reo»volrd«s 
lri«rre«. t  roft afbtfltrmes ont été ble«ié»,JUn 
arria-mldi, parda» coups de pierr». L’nn 
ren< (fvra «Méutrdnné est Iféi M ilZ^t.

»^ a i,___________________________
a;»»al». senlement ü^t reat^ sûr le
Mirera. V^tA nçn un eonp de baïoiuiette 
«ans H tfTTt», VI autre un eôttn d» sabre 
.ront.

La lBpo|r(l>ne de Ta cv)mTdun« êrt A bi.. 
— ■ ^  gr^stas. I.'armés »t la qeodartoe> ie 

V  i  "rhuShr4biUlé''<>"<WNf#d551n '̂ î'arle* gréviste». An-

c « l n  tlw> Artet. OII* '■1 e'I tria aWinrt. « •

>fFectif)n.
Gronde Lel »  de télieit-vtlons 

M. Alfred Agisse, pi'ûto. Boulogne-sur-Mer.
Urund dipl'̂ ma d’Iionneur 

M Félix Pljnque, éfiusier. Mftrddeane*.
Prix du Conseil général, (Médailles d'or)

MM. Auguste Hivin, entrepremeur, l>«nkerque, 
.lacques Bommelaer, pilule, Dunkerque; Jaequea 
t,Mage, pilote. CalaU 

Prix de la ViUe de LHle. (Médaille do Vermeil) 
M. IngelriBS. négneiant, LfUe.
Prix du Conseil d'sdDiUUation. (UëâaiUe d’or) 
M. I.éopoid Cre«pel. cifoiier, Lille.

Prix da la Société (Médaillo d'or)
MM Pierre Won, mennisicr. Tournai (Bol̂ ique) 

Allionse Outrebon. capilaino «̂a Sap.-Pomptors,

;s; Henri VerssiUe, filolo, Dunkeripje; Honri

u'religno, i«r vice-préaiJenl de 

Poochoville, (iéputé dn

Chronique locale 
R O Ü B À IX

▲ prapa» dB» événemaat» de Fourmiai.
— La journal de l'Union des achat». Usez le

la responftabilité des troubles de Fourmies et 
de la malheureuse caUstropbe qui ea aété ce 
trisle résultat.

La dévote et commorcinie fcnilla ne vent 
pas a'apercevoir que dans un pavs monar­
chique voisib de» trdBbles du m^toftoeare ont 
eu uae répression t«>W »nsal meurWr»»t dé­
solante.

Non, d'aprés elle, e’est la Républiqie qui 
en donnaut au peuple l'instruction obligatoire 
et renseignement neutre lo pousse 4 w ré­
volte.

<1“
.Jl» pas besoin de faire remar- 

r que les événements qui vieoMOt da se 
Belgique, en uu pays dominé par

e chargeaient dê faireressoriir
dérouler_____,
le cléricalisme,*.  ̂ _____ ___________
l’absurdité de l'argumentation du J&urnal dt 
Hoiftmia-. ■

I^  fanatUme de oetw feniila eet heureux 
de pouvoir à r.6tè des crimes qu'eii» ipipula 
aux républicains exalter Théroîsme des prê­
tre» de Fearmies.

Sans avoir encore des renseignement» ab 
»olnmente précis sur l’attitude du (largf four-»

lui nux blessés, n«ïs po rvt>ns défi dire l_  
Journai de RoubéUse qu’A moins 4e vouloir 
fnire pass«r le» soldat» français poardêa sau* 
vages et des lAchfts, il ne peut prétendjp» qu» 
celul-cl s’est exposé A un grand danger ; car 
les militaires du 115e après le feu dè s»lvo 
qrti leur a été commandé, n'avalent paa ét ne 
pouvaient avoir, oela ne fait aucun donte, 
même pour le clergé de Fonrmies, lintention 
de tirer A volonté sur le peuple.

Tout cela est donc de la déclamation inté> 
resséo, et nons qui n'avons pas comme la 
Jou} nal dg Houf^aix, besoin da nons faire da 
la propagande, A l’occasion d'une répression 
RUfsi désolante, nous neus contenterons de 
demander, en ce qui concerne lois événement» 
survenus en Fraoce. que les responsablUtés 
soient établies de façon A sutisfaîre l’opinion

eOravinn. du Nard.{MéInitia

Prix deM. K>n)UV;e)}. coiiMntler Rëoèrnl dnNord

ler v|«e-pré»ident da la

Prix de M, I)«ine. vioe-prèsi-leut dc la Bociété. 1 
<Meda lie de TcrmeiUt)

M Frédéric Denquin. ĉlusier, Bourbonrg.
Prix de M. PonU. 8 e .................

;Médaille d’argent)

.dûment écon 
A Tilleur.les Cifés ont été fermés A huit 

lieures du soir.
Des meotings en plein uir oui eu liou, loute 

exlilbltou d’embléme a élé interdite.
' RërAinî . 3 inai. — Tîne agitation üonrde 
continue Arégm-r.

Le» vitre» ilu local catholique et quelque?, 
maisons habités par des ouvriers ssns tra- 
--itlput été Jjr sées. ,

Pâturages. — La gendarmerie r'os( pr-*- ' 
nentée au syndical de O'iireL'non, Wamnei, I 
Aomit, pour saigir les livres de caisse. < 

La ̂ v e  parait certaine pour dema n.
EN ALLEMAONB

di.i musiques ont participa A la proces-l Prix deM. Sampiié. vtce-M-̂ j.id., de 1» SocléUs de 
sion oavriérc dan* un ordre parfuit. * Calais. (MMaille d'nrjjaal)

EN ALflAOi^LO«RA^NE |
Mets, a mai. — Une claçiiualaine de socia- j MAdaille» de la Société. -  (MMaille» de vermeil) 

dans l’aprés- -MM Chaule dil Ctiolel, dirocïeiir du Kursaal.
■ r pie i. I R wendael; Hip. Vendonliusch. — “ ....... ' -

. n,.nVa.«..A - i)(>i«ha7e, pliam........ .. .^__
Vermeuten, rentier,

publique.

La journée de dimanche a été d'un calma 
absolu.

Non Mulemenl il a'y a eu aucune manifes­
tation de quelque genre que ce fat. mai» un

Sal soleil aidant, les promeneurs ont été nom- 
reuT dans le» pr nclpales rue» de Ronbsix. 

Tout nous fait présager — car nous B» vou­
lons pas croire les prédicti<»s p«»»imi8te6 — 
pour aujourd'hui lundi, une joacBé» sinon 
tout A fait normale, an moins calme. Noua

.......... ........, attendons cela de la sagesse dea ouvriers rou-
président de la .SnciM\ ' baisien».

Aucun incident

Gtttttve, a r

. .kermi 
EN SUISSE

— (XKi ouvriers d.' to>Ues '
A h sAciété

) Iluynbc, agent .

tranquilité compiéto.

Explosion de dynamite
BN ESPAGNE

Barcelone, 3 m'i!. — Cinq péturds onl fail 
splosion hier soir, à dix heui-e», au centre 
e la ville. La détonation a élé très forte.
Les dégüts matériels sont assez coosidéra- 

bles. La panique a été très vive. Il n’y a eu 
aM&an uccidenlde personne.

f^hlvanf des renseignemenU recueillis par 
la polioe, les pétards auroient élé placé» par 
l» »a »»r»W»t»». I.,»s pét»fds ét^nt eevelop- 
pés d’une envelope métallique et chargés de 
d» dynamite.

Lea prindpaux anarchistes sont Borveiilés 
par la poliee et aaroat probablemani arrêtés 
side nouvelles explosions se produisent.

Ij»»  ouvrier ont repris partout le travail A

., _. )ln empêcher lea onvriera de travail­
ler, la polioa a dd inter\'enir. De» coud»  de 
pistolet et de b&ton ont été échangés.

I>e travail est paralysé.
Madrid, 8 mai. — A Belines!, la grève con- 

tinoe A a*étandr». A Liaraés, la pablicaUon 
d'un manifeste socialiste ooatre le gouverne­
ment a prodnit une grande agIUUon. A Val- 
ladolid. la silnation empire.

La grève éontinue malgré Iea précautions 
priaai.

La pain aat tré» p»o abondant.
Lea mesure» énergiques ont été priee» à 

a»ra|»i»s.
La tranquilité esl apporeolc ct la question 

oovrIAra s» présente sou» un »spert plus

EMEUTES A  ROME
■■ core  ■ !!«  Mort

Rob», 3 aai. — Ob apimnd qn» e» matin
a» hftrrioaâ» a été ébaoebé» ni» Bmasuel»- 

gili^O i La troBpe y a été aecueillie par une 
irrél»^ pierre» et a fait feu. I’n ouvrier est 
tombé mort.

La» UMSwa» d» M. BarbUa. dépaté irr.̂ - 
dente. sont légéres. II voulait arapédMr ia 
troup» d» rbaii»r »t a r»ç«i des coup» de plat 
de sabre

T^tttaak» réaaion» pablique» anooacee» 
ponr e» »oir sont ialerditaa.

Ji»»>ieB»l Aadrea da Alondrona aomman- 
ilai^I»ataar«aAl|*ri,ailé atUffué bier M>ir. 
omU dV pa» M  attainL

DpUhave, pliami.
.. Denaiu; .! Vt

MMalUw J argenl
.......... ir«t Rô ié, vico.présii .
mbrii : Alf. MoHmjI, janl., La Madeleine

• ‘e »Mr«l̂ . Routoix; Kmile 
Madeleine; Oct?IIenne»in, 

garit. da phare. WaJ -e, 
t.; Mnximiilen MUlie/.

... -......... .. .... . , -----  . -ytf'w. fftb., Eequelbecq;
assistants: ' V«l*ry Rom'>a. ag. de polie#, 1,111e; L. {./eiiureaux 

m-neur, Denain; Désiré lUIlewaeH. cap n 
i)0mp., Punkurquo; Kmehi Desnagne, briu, 
j)0jcê  1.nie; Lonfi l>«Uplaco, quinçiilliér, Wsl

discours 
incident.

EN ANOLETfRBE 
Loadres.— l'nedémonstratien «ies oiivr or* I iieuri Doarni'sien, .u., ■«., :u>Mniiiien miuie/ 
1 faveur de la journée de travail do huit | néit, Ouesnoy; Henri Pryî fw. fab., Eequelbecq 

heure» a eu beu i  Hyie Park ........... . . .........
. «P.-'Denain; Déstré lUIlewaeri.

.............
____JUX. , . ..
I, Lille; I^uis Phinnnt, maître lonnâlier.

:larambaux. pw-lier id.: moiré (lallef. for.

n'>iiiineB; Louis Payelle, caporal des sap.-pomp.! 
r,ille; Ch. Devos, 1)rig. de poUee. Dnnkerqae;F\ 
Pomol, garde do port. Lille ; Cl». J.anwiek. marin 
Dunkerque; Jules Way, nég., id. ; Laden Tétar. 
liitlùei-, lUüaia : Mrbiens, mtn»iir, Lonr-
che«;Ch. Derancy, aerg-aux aap.-pompiera, Ar- 
meiitî ree; Em. Noèl. m. piaf. Comines; Adolphe 
l>ereumaux, mécanicien, Lille.

Médaillea de bronze
M. AKathon Mortagne, liont. sap.-pomp.. Mou 

TMux;_Mme LéonUne Qanntio. épouae Duboia, 
mén , Thnœeries; Louise Ponae, éponee Langlet, 
Dunkerque; MM. Ad. Lei{roux, Armentiérea; A, 
Pottier. employé, Lille: Alph Foulon flls, nég. 
Calais.

Mentions honoraires
MM. ]..ouis IKndts. nég<viant, Ihinkerque ; Alf. 

Delhaye, marin. Gravelines; Ch. Boulauaer. id . 
id. ; Alf. Driment, id., td ; Kmile Msrey. ageat da 
poliee. Calait ; Paol MuUz. id., id.; P. MvaUez, 
entrepreneur, Haubourdin; Julw Peequeux. en­
trepreneur, Lille; Viclor Jaclio. boulangei, Lille. 
Adolptie D«i)uyi, facteur. Dailleul.

liosoir, d .*) heures li3,à l’annoxe du Grand 
Hôtel, un banquet de cou /erts environ, a 
réuni el clôture joyeusement les Sauveteurs 
du Nord.

Au champagne, M. Lebon, président, _ 
porté des toasts, chaleureusement applaudis, 
an président de la République, le grand bien­
faiteur de la société ; au l'réfct du Nord, tou­
jours si sympathique; au maire de Lillo, si 
bien représenté par M. Basqnin, qni mérite 
des éloges tous particuliers pour son dévoue­
ment Ala société ; au Conseil général, A la 
Presse, anx braves s»oveteura de la section 
belge ; aux femmes et aux enfant*, qnl tonl 
l'honneur de la aociété; au servioe de fi»nté, 

' et, en p»rtlcnlier, »n docieur DntiUeul; »nx 
pharmaciens et, enfln. aux sauvetears du 
Nord, ses amia.

r,ea eris de ; vive M. Lebon I Vive le Pré­
sideot couvrent ce» dernières parole».

M. Blsquia se lève A son tour, et, ao 
de la ville, »e dit trés-honoré d’être »n milien 
de héros; c»r, »Joute-t-il, Ü y en a eo «d 
debor» de l'armèa. Ceux qui «e dévoueatpour 
sauver la vie de leur» frères, sont dec héros I 
Il assur» I» eoeiété qn’elle pent toujours 
compter sur le oonconn et la sympathie de 
la Ville de Lille. Il termine en faiaant l’éloge 
mérité d» M. 1» capitaine Lebon.

M. Sinoon deminde qne M. Basquin ap- 
pnie de toutes sm forees la revendication nue 
solIiciU la sodété d’Mre reconnue par le» 
ponvolra publics co«\ma d’attllié pnbHone.
I M. Baaain nron^t aoa concours.

Ensuite, M. Vander Linden, vire-président 
de la seotion belge, Unea nn p îft spaach 
que aons regr»ttoBS, faute de pl»oe, de n» 
pouvoir reprodnir» in-extenso. et nn'H ter­
mine p»r les eri» da ; Vive la Aociélé des Sau- 
vet»«r» 4% Nord I Vive U PraBoaMTriph 
salve d’applaudi»»»ments.)

Tn de aoa confrères adresse qnaltfQ»» m -

quiltance des terme» édras de as ca4»«ttoa, 
poavoir. uua prétest» do rédar * - 
p-*i*meat des ‘ “  ' ■■ ’
Sanl les trots___ ....................
dans Uaquelt elle devra étr» Jagée déflniUvaaMat.

ContributloBB firacte». — Tont eoolribuabie 
qui se croira surtaxé sérouers au PréM daa» le» 

^a^ie da l’emisaion de* rôto»̂  a» de-
«rm.. n. »

________ échoir pei
qui suivront la r îamabon, i

iquelt elle devra *' ' • ------ *
. . __3i avril i«na.a,..
Ne sont point assujetties aux droits de tiiAbre le» 
«lamations avant penr ebjet une cote midadre da 

t» fr. (LiOi da avnl 18», art. 28).
Tout propriéuire de propriété bâtie est admis A 

réclamer eontre i’évalnstion attribuée à son Im­
meuble p»adaat les alx mots A dster d» la publica­
tion llu premier rOIo dans lequel oet issmauble Aura 
été imposé, et pendant trois moia A partir de la 
publication du premier réle dani lequel cet laaaieu- 
ble aura été imposé, et peadapt trois aïois é partir 
de ls publication du réle suivent.

Ko c» qnl concerae les i Aies subséqaenU, les 
propriétsires sont admis k rèelauier pendaat le» 
trois ursnitera tnoia de U publicalioa de chaqu» 
riMe, lorsque par suite des circonstance* exception- 
nalles. leur Immsubto anra subi «ne dépréciati n. 

dahora des eas prévus aux deux paragraphe»

Sréeédents. aucune dem mde eu dAchargS on ifi ré- 
uction ne sera recevable, sauf dans le e»» ott 

l'immenble esrsil en tont ou partie détruit ou eoo* 
verti cn bitimeat rural.

(I.oi do ê aotit P«0, art. 7), 
l.,es constroctlo»* nouvelles, los recoostrastion» 

et las addUions de eoaslrueliou oe lernnt soaiaiM» 
à la eontribiilion foncière que ln froisiéms'àtiuéa 
Après ionr sehAvement.

Ponr Jouie de sette «xsmptioa lempoi’»ire, le 
iéto^deTra faire à̂ Ia ™r ■ ’ ' - -propriéuire devra 

moia i  psrtir d«< ' 
elarabon iadiquapt la 
tination et la désigoat 
cad&strsTix, du terraia

mairie, dansles quatr» 
dea traTssx, mt» dé-

..............du bAtimsal. sa des-
igaaUun, d'après les document»

(Ui du 8 aoftt 1800. article9).
II Importe de remarquer qn» M iU  4é»l»ra- 

tion est indépendante de la demande en au­
torisation de bAtlr, pre»4wiU par l’artiola 4 du 
règlement de police municipale du 90 aovem«

Les demaades en r̂ miM ou modération pour 
pertes réaulUnt d'événsai.HtU extraordinaires, doi­
veat èU>e présentées ésos le» quinze jonn qui eni* 
veot réTènsinent. Lea demaodea «n rantW ou 
modération poor rltOmaBSs de manofsctores et 
utines, st posr iob*biUtioa do a»atsaoa. doirent 
atre présentées daos les quiaze Joun qui Boivent 
l'année ou le dernier trimestre de cbAmsge on 
d'inbabit»«OR. (Réaané du 10 OMi 1840. sH.lo.)

Tout eoalribuabieqiii ae ereiraimpo-é Alort oa 
rartaxé. aoll dans lee rMes généraux des mutre 
contributions directe», soit dans ceux de la taxe 
dee prestations en natut». pourra en ^ire la di- 
claralion i  la mairie du lieu de l’impoeitioa dan» 
le moia gui suivra la publication des dits rAIes.

Cetle (îéclaration sera reçue, sans frais ni for- 
maUté, sur on registre terni A U mairte ; elle sera 
signée par le réelamant ou soa maadalaire.

Celles ds ee» déclaratloDS qui. après eamea 
sommaire, airont pu être InmédiateaM»! r»eoniraes 
(ondéee Mront analyeées par lea agenu d»a eontri- 
bulioas diieetes sor un Mat qui sera revêtu de 
l'avis dn msire ou des répartiienrs, solvant le 
sas, «insi qos d» eelui do contreUur et do diree- 
tear. L» Conseil de préfeetore prononcera ta» dé- 
grévemeats; il s’sbstieildrs, toutefois, d» SiaAier 
sor les cotes oo porUoM é» »»les qni hM eorsisnt 
paru devoir être maiotear------ *’

Les coatrihuables ‘ 
raient paa été portées

Lee coatrihuables dont les décUraUoas n'so-

i i . w .  et ceux aur la cote desquels le CooMil de 
préfecture n'aursit pas sa i  statuer eo eeront avi- 
sée et ila snront la faon HA de préi-oater 4ss de­
mandea e» dégréTemeat dsas ûs formes octflnaires 
dane sa déUi d’oa aote. A Mffir de k dato Ae la 
aotifleaUca, eaas preiadiee ̂  délais taé» psw le» 
j^d u  «  avril Iflib, artlele «  et du W décwnbre

C»» di»posltioB» ne p»«v»Bt Bvetr d’awH- 
e»tioa utile que pour les déckrstio«s dont

L'a»»ktU da l’iaiipôt mr le» î

a B» aoBi paa de natura A

bk». 
Mot, « 
dé(»i{s.

r ia conai»taB»» àm laeaus impoea-


